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Pour ce chapitre, nous proposons l'exercice suivant, à réaliser seul ou avec les élèves:  

1. Au fil de la lecture du texte, relever les questions qui se posent à nous.   

2. A partir de ces questions, dégager des pistes de réponses en s’appuyant sur 
les jalons posés dans l'Introduction à l'étude du na'h.   

3. Lire les midrachim essentiels sur notre épisode puis montrer en quoi les 
éléments dégagés par notre grille de lecture concordent avec la lecture du 
midrach.   

4. Utiliser les midrachim pour avancer dans la compréhension du texte.   

Voici les thèmes qui seront traités rapidement dans cette étude, autour du personnage 
très riche de Ra'hav:  

1. L'homme est absolument libre, rien n'est jamais joué, chacun peut choisir le 
bien à tout moment et où qu'il soit.   

2. A la veille de la guerre de conquête, la focalisation sur l'exception de Ra'hav 
empêche une assimilation manichéenne du peuple juif aux bons et des 
cananéens aux mauvais, car, Ra'hav nous montre que l'ennemi cananéen peut 
devenir ami en un instant.   

3. Le parcours incroyable de Ra'hav: de l'état de courtisane jusqu'à sa conversion 
et son mariage avec Yéhochoua pour devenir l'ancêtre des plus grands 
prophètes du peuple d'Israël.   

4. La différence entre le rapport au groupe et à l'individu est illustré par l'entrée de 
Ra'hav dans le peuple d'Israël bien qu’elle fasse partie, a priori, des 7 
peuplades à exterminer.   

Cette étude sera donc divisée en deux parties, pour mettre en évidence le lien entre 
notre lecture et celle du midrach: I. Questions, puis, II.  Propositions de lectures, les 
idées étant présentées parallèlement à la lecture du midrach.   

Notre thème se déploie sur deux chapitres; le chapitre 2 raconte la rencontre avec 
Ra'hav durant l'exploration et quelques versets du chapitre 6 qui racontent le sauvetage 
de Ra'hav avant la destruction de Yéri'ho 
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    יהושע פרק ביהושע פרק ביהושע פרק ביהושע פרק ב

עַ ִ"! נ�! מִ! הִַ ִ�י� ְ�נַיִ� אֲנִָ�י� מְרְַ�לִי� חֶרֶ� לֵאמֹר לְכ� ) א( וִַ$ְ�לַח יְהוֹ�#
�ְ�מָ* רָחָב וִַ$ְ�ְ(ב�  רְא� אֶת הָ)רֶ' וְאֶת יְרִיחוֹ וֵַ$לְכ� וַָ$בֹא� ֵ"ית אִָ ה זוֹנָה

  : ָ�ָ+ה

וֵַ$)מַר לְמֶל0ֶ יְרִיחוֹ לֵאמֹר הִֵ/ה אֲנִָ�י� ָ"א� הֵָ/ה הַַ.יְלָה מְִ"נֵי יְִ-רָאֵל ) ב(
  : לַח1ְֹר אֶת הָ)רֶ'

אֲֶ�ר  וִַ$ְ�לַח מֶל0ֶ יְרִיחוֹ אֶל רָחָב לֵאמֹר הוֹצִיאִי הָאֲנִָ�י� הַָ"אִי� אֵלַי0ִ) ג(
  : ָ"א� לְבֵית0ֵ ִ(י לַח1ְֹר אֶת ָ(ל הָ)רֶ' ָ"א�

ו6ַ5ִַח הָאִָ ה אֶת ְ�נֵי הָאֲנִָ�י� ו5ִַצ1ְְנוֹ ו5ַֹאמֶר ֵ(! ָ"א� אֵלַי הָאֲנִָ�י� ) ד(
  : ו8ְא יָדַע5ְִי מ7ֵיִ! הֵָ+ה

יָצָא� 8א יָדַע5ְִי )נָה הָלְכ� הָאֲנִָ�י�  וַיְהִי הַַ עַר לִסְ�וֹר ַ"ח0�ֶֹ וְהָאֲנִָ�י�) ה(
  : רִדְפ� מַהֵר 7חֲרֵיהֶ� ִ(י תִַ:יג��

כוֹת לָ* עַל הַָ�ג) ו(   : וְהִיא הֶעֱלָתַ� הַָ�גָה ו5ִַטְמְנֵ� ְ"פ5ֵ�ְִי הָעֵ' הָעֲר#

רוֹת וְהַַ עַר סָגָר� 7חֲרֵי וְהָאֲנִָ�י� רָדְפ� 7חֲרֵיהֶ� ֶ=ר0ֶ הַַ$רְֵ=! עַל הַַ+עְ"ְ ) ז(
  : ַ(אֲֶ�ר יָצְא� הָרֹדְפִי� 7חֲרֵיהֶ�

  : וְהֵָ+ה טֶרֶ� יְִ�ָ(ב�! וְהִיא עָלְתָה עֲלֵיהֶ� עַל הַָ�ג) ח(

ו5ַֹאמֶר אֶל הָאֲנִָ�י� יָדַע5ְִי ִ(י נָתַ! יְקֹוָק לָכֶ� אֶת הָ)רֶ' וְכִי נָפְלָה ) ט(
  : וְכִי נָמֹג� ָ(ל יְֹ�בֵי הָ)רֶ' מ1ְִנֵיכֶ�אֵימַתְכֶ� עָלֵינ� 

ִ(י ָ�מַעְנ� אֵת אֲֶ�ר הוֹבִי� יְקֹוָק אֶת מֵי יַ� ס�< מ1ְִנֵיכֶ� ְ"צֵאתְכֶ� ) י(
מִִ+צְרָיִ� וַאֲֶ�ר עֲִ-יתֶ� לְִ�נֵי מַלְכֵי הָאֱמֹרִי אֲֶ�ר ְ"עֵבֶר הַַ$רְֵ=! לְסִיחֹ! �לְעוֹג 

  : מ�5ְֶ אוֹתָ�אֲֶ�ר הֶחֱרַ 

וִַ/ְ�מַע וִַ$ַ+ס לְבָבֵנ� ו8ְא קָמָה עוֹד ר�חַ ְ"אִי� מ1ְִנֵיכֶ� ִ(י יְקֹוָק א8ֱהֵיכֶ� ) יא(
  : ה�א א8ֱקי� ַ"ָ מַיִ� מִַ+עַל וְעַל הָ)רֶ' מ5ִָחַת

וַעֲִ-יתֶ� ַ�� א�5ֶַ וְע5ַָה הִָ בְע� נָא לִי ַ"יקֹוָק ִ(י עִָ-יתִי עִָ+כֶ� חָסֶד ) יב(
  : עִ� ֵ"ית )בִי חֶסֶד �נְת�5ֶַ לִי אוֹת אֱמֶת

וְהַחֲיִתֶ� אֶת )בִי וְאֶת אִִ+י וְאֶת 7חַי וְאֶת אחותי 7חְיוֹתַי וְאֵת ָ(ל אֲֶ�ר ) יג(
  : לָהֶ� וְהִַ?ל�5ְֶ אֶת נַפְֹ�תֵינ� מִָ+וֶת

וַֹ$אמְר� לָ* הָאֲנִָ�י� נַפְֵ�נ� תַח5ְֵיכֶ� לָמ�ת אִ� 8א תִַ�יד� אֶת ְ=בָרֵנ� זֶה ) יד(
  : וְהָיָה ְ"תֵת יְקֹוָק לָנ� אֶת הָ)רֶ' וְעִָ-ינ� עִָ+0 חֶסֶד וֶאֱמֶת

  : וֹמָה הִיא יוָֹ�בֶתו5ַוֹרִדֵ� ַ"חֶבֶל ְ"עַד הַחַ.וֹ! ִ(י בֵיתָ* ְ"קִיר הַחוֹמָה �בַח) טו(

ו5ַֹאמֶר לָהֶ� הָהָרָה ֵ.כ� 1ֶ! יִפְְ�ע� בָכֶ� הָרֹדְפִי� וְנַחְֵ"תֶ� ָ�ָ+ה 8�ְֶ�ת ) טז(
  : יָמִי� עַד �וֹב הָרֹדְפִי� ו7ְחַר 5ֵלְכ� לְדַרְְ(כֶ�

עָת0ֵ הַ ) יז(   : זֶה אֲֶ�ר הְִ�ַ"ע5ְָנ�וַֹ$אמְר� אֵלֶיהָ הָאֲנִָ�י� נְקִִ$� אֲנַחְנ� מְִ ב#

הִֵ/ה אֲנַחְנ� בָאִי� ָ")רֶ' אֶת 5ִקְוַת ח�ט הַָ נִי הֶַ@ה 5ִקְְ�רִי ַ"חַ.וֹ! אֲֶ�ר ) יח(
הוֹרַד5ְֵנ� בוֹ וְאֶת )בִי0 וְאֶת אִֵ+0 וְאֶת 7חַי0ִ וְאֵת ָ(ל ֵ"ית )בִי0 75ַסְפִי 

  : אֵלַי0ִ הַָ"יְתָה

  

 

Josué chap.  2 
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.   

וְהָיָה ֹ(ל אֲֶ�ר יֵצֵא מִַ=לְתֵי בֵית0ֵ הַח�צָה ָ=מוֹ בְרֹא�וֹ וַאֲנַחְנ� נְקִִ$� וְכֹל ) יט(
וְאִ� 5ִַ�ידִי אֶת ) כ: (אֲֶ�ר יִהְיֶה א05ִָ ַ"ַ"יִת ָ=מוֹ בְרֹאֵ�נ� אִ� יָד 5ִהְיֶה "וֹ 

עָת0ֵ אֲ�ֶ    : ר הְִ�ַ"ע5ְָנ�ְ=בָרֵנ� זֶה וְהָיִינ� נְקִִ$� מְִ ב#

ו5ַֹאמֶר ְ(דִבְרֵיכֶ� ֶ(! ה�א ו5ְַַ�ְ.חֵ� וֵַ$לֵכ� ו5ִַקְֹ�ר אֶת 5ִקְוַת הַָ נִי ) כא( 
  : ַ"חַ.וֹ!

וֵַ$לְכ� וַָ$בֹא� הָהָרָה וֵַ$ְ�ב� ָ�� 8�ְֶ�ת יָמִי� עַד ָ�ב� הָרֹדְפִי� וַיְבַקְ�� ) כב(
  : ל הֶַ=ר0ֶ ו8ְא מָצָא�הָרֹדְפִי� ְ"כָ 

עַ ִ"! נ�! ) כג( ב� ְ�נֵי הָאֲנִָ�י� וֵַ$רְד� מֵהָהָר וַַ$עַבְר� וַָ$בֹא� אֶל יְהוֹ�# וַָ$�#
  : וַיְס1ְַר� לוֹ אֵת ָ(ל הַֹ+צְאוֹת אוֹתָ�

עַ ִ(י נָתַ! יְקֹוָק ְ"יָדֵנ� אֶת ָ(ל הָ)רֶ ) כד( ' וְגַ� נָמֹג� ָ(ל יְֹ�בֵי וַֹ$אמְר� אֶל יְהוֹ�#
  ס : הָ)רֶ' מ1ִָנֵינ�

 

Josué chap.  2 

1 Josué, fils de Noun, envoya secrètement, de Chittîm, deux 
explorateurs, en leur disant: "allez, examinez le pays, notamment 
Jéricho." Ils s'en allèrent, et arrivèrent dans la maison d'une 
courtisane, appelée Rahab, où ils prirent leur gîte. 2 On l'annonça au 
roi de Jéricho, en disant: "des hommes sont venus ici, cette nuit, 
d'entre les enfants d'Israël, pour explorer la contrée." 3 Et le roi de 
Jéricho envoya dire à Rahab: "livre les hommes qui sont venus chez 
toi, qui sont entrés dans ta maison, car c'est pour explorer tout ce 
pays qu'ils sont venus." 4 Mais la femme avait emmené les deux 
hommes et les avait cachés. Elle répondit: "Il est vrai, ces hommes 
sont venus chez moi, mais j'ignorais d'où ils étaient. 5 Comme on 
allait fermer les portes à la nuit, ces hommes sont sortis, je ne sais où 
ils sont allés. Mettez-vous vite à leur poursuite, vous pourrez les 
atteindre." 6 Or, elle les avait fait monter sur le toit et les avait cachés 
sous des tiges de lin, étalées par elle sur le toit. 7 Les gens du roi les 
poursuivirent dans la direction du Jourdain, vers les gués, et l'on 
ferma les portes aussitôt qu'ils furent sortis pour les poursuivre.  
8 Avant que ses hôtes fussent couchés, Rahab s'en vint les trouver 
sur le toit 9 et leur dit: je sais que l'Eternel vous a livré ce pays, que 
vous nous avez terrifiés, que tous les habitants du pays ont perdu 
courage à votre approche.10 Car nous avons appris comment 
l'Eternel a mis à sec devant vous les eaux de la mer des Joncs, quand 
vous êtes sortis de l'Egypte; et aussi ce que vous avez fait aux deux 
rois amorréens, de delà le Jourdain, à Sihôn et à Og, que vous avez 
exterminés.   

Josué chap.  2 
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11 Nous l'avons appris et le cœur nous a manqué, et personne ne 
s'est plus senti de courage devant vous! C'est qu'aussi l'Eternel, votre 
Dieu, est Dieu en haut dans le ciel comme ici-bas sur la terre. 12 Et 
maintenant jurez-moi par l'Eternel, puisque j'ai agi charitablement 
avec vous, qu'à votre tour vous agirez avec bonté envers la maison 
de mon père, et m'en donnerez un gage certain;13 que vous 
épargnerez mon père et ma mère, mes frères et mes sœurs et tous 
ceux qui leur appartiennent, et que vous nous préserverez de la mort." 
14 Les hommes lui répondirent: "notre vie répondra de la vôtre, si 
vous ne divulguez pas notre entretien; alors, quand l'Eternel nous 
aura livré ce pays, nous agirons à ton égard avec bienveillance et 
loyauté." 15 Elle les fit descendre par la fenêtre au moyen d'une corde 
(car sa maison était contiguë au rempart, et c'est dans le rempart 
même qu'elle demeurait); 16 et elle leur dit: "Pour ne pas être atteints 
par ceux qui vous poursuivent, dirigez-vous du côté de la montagne, 
restez-y cachés trois jours, jusqu'au retour de ceux qui vous 
poursuivent, puis vous vous remettrez en route." 17 Et les hommes lui 
dirent: "voici comment nous nous acquitterons du serment que tu 
nous as fait prêter: 18 quand nous entrerons dans la contrée, tu 
attacheras ce cordon de fil écarlate à la fenêtre par laquelle tu nous 
as fait descendre, et tu réuniras dans ta maison ton père, ta mère, tes 
frères et toute ta famille. 19 Dès lors, quiconque franchira les portes 
de ta maison pour aller au dehors sera responsable de sa perte, et 
nous en serons innocents; mais quiconque restera avec toi dans la 
maison, son sang retombera sur nos têtes, si l'on porte la main sur lui.  
20 Si toutefois tu révèles le présent entretien, nous serons également 
dégagés du serment que tu nous as fait prononcer." 21 Elle répondit: 
"Soit fait selon vos paroles! " Elle les congédia et ils s'en allèrent; et 
elle attacha le cordon écarlate à la fenêtre. 22 Pour eux, ils se 
dirigèrent vers la montagne, où ils demeurèrent trois jours, jusqu'au 
retour des hommes envoyés à leur poursuite. Ceux-ci avaient exploré 
toute la route et ne les avaient point trouvés. 23 Alors les deux 
hommes redescendirent de la montagne, repassèrent le Jourdain et 
vinrent trouver Josué, fils de Noun, à qui ils firent part de toute 
l'aventure 24 et ils dirent à Josué: "Assurément, l'Eternel a livré tout 
ce pays entre nos mains, et déjà tous ses habitants tremblent devant 
nous." 
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    יהושע פרק ויהושע פרק ויהושע פרק ויהושע פרק ו

וְהָיְתָה הָעִיר חֵרֶ� הִיא וְכָל אֲֶ�ר ָ"* לַיקֹוָק רַק רָחָב הַ@וֹנָה ) יז(
5ִחְיֶה הִיא וְכָל אֲֶ�ר א5ִָ* ַ"ַ"יִת ִ(י הֶחְְ"7תָה אֶת הַַ+לְ)כִי� 

  : אֲֶ�ר ָ�לָחְנ�

 [  .  .  .]  

ה מִַ/עַר וְעַד זָקֵ! וַַ$חֲרִימ� אֶת ָ(ל אֲֶ�ר ָ"עִיר מֵאִי� וְעַד אִ ָ ) כא(
  : וְעַד �וֹר וֶָ-ה וַחֲמוֹר לְפִי חָרֶב

עַ ֹ"א� ֵ"ית ) כב( וְלְִ�נַיִ� הָאֲנִָ�י� הַמְרְַ�לִי� אֶת הָ)רֶ' )מַר יְהוֹ�#
הָאִָ ה הַ@וֹנָה וְהוֹצִיא� מִָ � אֶת הָאִָ ה וְאֶת ָ(ל אֲֶ�ר לָ* ַ(אֲֶ�ר 

  : *נְִ�ַ"ע�5ְֶ לָ 

וַָ$בֹא� הְַ/עָרִי� הַמְרְַ�לִי� וַֹ$צִיא� אֶת רָחָב וְאֶת )בִיהָ וְאֶת ) כג(
אִָ+* וְאֶת 7חֶיהָ וְאֶת ָ(ל אֲֶ�ר לָ* וְאֵת ָ(ל מ1ְ�ְִחוֹתֶיהָ הוֹצִיא� 

  : וַַ$ִ/יח�� מִח�' לְמַחֲנֵה יְִ-רָאֵל

ר ָ"* רַק הֶַ(סֶ< וְהַָ@הָב �כְלֵי וְהָעִיר ָ-רְפ� בָאֵ� וְכָל אֲ�ֶ ) כד(
  : הְַ/חֶֹ�ת וְהַַ"רְזֶל נָתְנ� אוֹצַר ֵ"ית יְקֹוָק

וְאֶת רָחָב הַ@וֹנָה וְאֶת ֵ"ית )בִיהָ וְאֶת ָ(ל אֲֶ�ר לָ* הֶחֱיָה ) כה(
עַ ו5ֵֶַ�ב ְ"קֶרֶב יְִ-רָאֵל עַד הַ$וֹ� הֶַ@ה ִ(י הֶחְִ"י)ה אֶת  יְהוֹ�#

עַ לְרֵַ�ל אֶת יְרִיחוֹ    : הַַ+לְ)כִי� אֲֶ�ר ָ�לַח יְהוֹ�#

Josué chap.  6 v.  17, 21-25 

17 Elle sera anathème au nom du Seigneur, avec tout ce qu'elle 
renferme: seule, Rahab la courtisane aura la vie sauve, ainsi que 
toutes les personnes qui sont chez elle, parce qu'elle a mis à l'abri les 
émissaires que nous avions envoyés.   

[…] 

21 Et l'on appliqua l'anathème à tout ce qui était dans la ville; hommes 
et femmes, jeunes et vieux, jusqu'aux boeufs, aux brebis et aux ânes, 
tout périt par l'épée.   

22 Aux deux hommes qui avaient exploré le pays, Josué avait dit: 
"Entrez dans la maison de la courtisane et faites-en sortir cette femme 
et tout ce qui lui appartient, ainsi que vous le lui avez juré."  

23 Ces jeunes gens les explorateurs y allèrent, firent sortir Rahab, 
avec son père, sa mère, ses frères et tous les siens, toute sa parenté, 
et ils les mirent en sûreté hors du camp d'Israël.   

24 On brûla la ville et tout son contenu, sauf l'argent et l'or, les objets 
de cuivre et de fer, qu'on déposa dans le trésor de la maison de Dieu.   

25 Rahab la courtisane, sauvée par Josué avec sa famille et tous les 
siens, est demeurée au milieu d'Israël jusqu'à ce jour, pour avoir 
caché les émissaires que Josué avait envoyés explorer Jéricho.   

 

Josué chap 6 
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 Remarquer le nouveau sens de ce terme qui dans le 'houmach signifie :חֶרֶ� •
sourd, et prend ici pour la première fois, le sens dérivé de: en sourdine, en 

cachette.   

 Litt. prostituée, mais signifie également épicière. Le midrach, Rachi et le :הזונה •
Radak traduisent systématiquement par prostituée, excepté un seul endroit ou 
Rachi préfère traduire épicière d'après la Targoum Yonatane, ce qui paraît 
contradictoire avec sa lecture dans les autres occurrences. Cependant, le 
Radak prouve par d'autres occurrences du Targoum Yonatane que le mot 
prostituée est souvent traduit par épicière. Le Radak explique que l'épicière est 
souvent une aubergiste, prête à recevoir des hommes en voyage, d'où 
l'homonymie entre l'épicière à la prostituée.   

 Remarquer le passage du pluriel au singulier. Le ו5ִַצ1ְְנוֹ …ְ�נֵי הָאֲנִָ�י� •
Midrach en déduit que l'un des explorateurs étant presque un ange, il est 
devenu invisible, d'où le besoin de ne cacher qu'un seul homme.   

 …  litt. ce qui survient, ce qui est rencontré, trouvé ,מצא de la racine :הַֹ+צְאוֹת •
Remarquer le premier usage de cette racine dans le sens d'aventure, alors que 
dans le 'houmach on utilise le terme de הקורות. Comparer avec Gen.  42, 29.   

 

CHAPITRE 2:  

Partie 1: v.  1-2: Départ des explorateurs.   

Partie 2: v.  3-7: Apparition de Ra'hav qui prend l'initiative de cacher les deux hommes, 
et de mentir au roi de Jéricho.   

Partie 3: v.  8-13: Ra'hav dévoile sa pensée aux explorateurs, elle rejoint leur cause.   

Partie 4: v.  14-22: Pacte avec Ra’hav puis retour des explorateurs.   

CHAPITRE 6:  

Partie 1: v.  17: Ordre de Yéhochoua d'épargner Ra'hav;  

Partie 2: v.  21-25: Sauvetage de Ra'hav et de sa famille.   
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I.  QUESTIONS  

1.  Le personnage de Rah'av est au centre de ce chapitre. Pourtant, son témoignage 
sur la peur des habitants aurait pu être résumé en quelques lignes. Ce témoignage 
aurait pu rester anonyme, or il est clair que le texte prête longuement parole à Ra'hav.  
Le texte s'intéresse à son sort après la prise de Yéri'ho (chap.6) et prend soin d'indiquer 
qu'elle a intégré le peuple d'Israël. D’un point de vue historique, il semble que l'histoire 
de Ra'hav n'a pas grand intérêt. Pourquoi s'étendre sur cet épisode?   

2.  Si on essaye d'être sensible au style du texte, on remarque une insistance 
étonnante quant aux éléments suivants:  

1.  Ra'hav est une courtisane.   

2.  Ra'hav explique pourquoi elle adhère au monothéisme juif (v. 9-11).   

3.  Un instant avant l'entrée en terre promise, un ennemi rejoint le camp des israélites.   

4.  Rah'av est sauvée par Yéhochoua en personne (chap.6  v.25).   

5.  Ra'hav intègre le peuple, bien qu’elle fasse partie des 7 peuplades à exterminer 
(chap.6 v.25).   

La présence des ces éléments dans le texte suscite un grand nombre d’interrogations.   

II.  PROPOSITIONS DE LECTURES  

Dans l'Introduction à l'étude du Na'h, nous avons vu que la Tora est le livre qui 
détermine nos devoirs dans l'existence et le Na'h est l'histoire prophétique de notre 
capacité à accomplir ce devoir. Le Na'h nous touche, car son histoire parle de notre 
effort quotidien à accomplir la Tora. Nous proposons donc de chercher quels 
enseignements de la Tora sont mis en pratique à travers l'histoire de Ra'hav.   

1.  IMPORTANCE DU LIBRE ARBITRE  

L'épisode de Ra'hav est tout d'abord une illustration éclatante de la liberté humaine: 
l'homme est toujours libre de tout abandonner pour choisir le bien. Ra'hav est une 
prostituée idolâtre cananéenne qui choisit librement de rejoindre le monothéisme 
hébraïque. A la veille de l'entrée en terre promise, le texte attire notre attention vers 
l'essentiel: du point de vue du libre arbitre, tous sont égaux et rien n'est jamais joué et le 
choix de Ra'hav en est la preuve.   

Il convient de dire quelques mots sur l'importance du libre arbitre dans la Tora, car sa 
centralité ne réside pas uniquement dans la proclamation de la liberté de l'homme.   

a.  Causalité et libre arbitre  

Notre univers est celui de la causalité. Tous nos actes et volontés sont motivés par une 
cause et ont un but.Toute volonté ou action humaine impliquent un manque1 qui suscite 
cette volonté pour combler ce manque. Seul Dieu n'est pas sous l'emprise de la 
causalité, car n'ayant pas de corps, il n'est pas sujet au changement et aucun manque 
ne peut générer en lui un nouveau vouloir. Toute action ou volonté divine est donc 

                                                      
1 Dans un sens non péjoratif.  
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obligatoirement un don gratuit, vers le monde et les hommes. Toute volonté ou action 
divine est par définition créée ex nihilo.   

b.  Impossibilité d'approcher Dieu à partir du monde de la causalité. 

Cette différence entre l'action et la volonté de l'homme et celles de Dieu devrait ruiner 
toute possibilité pour l'homme de servir Dieu (עבודת הש�) et d'entretenir un lien réel 
avec lui.   

En effet, les actions 2  humaines étant soumises aux règles de la causalité, elles 
répondent obligatoirement à un manque chez l'homme et sont donc toujours un service 
de l'homme envers lui-même, car elles desservent l'intérêt qui motive cette action.   

Or, si l'on admet qu'un lien avec Dieu n'est pas un simple sentiment mais qu'il doit avoir 
une existence réelle, il faut trouver un lieu en l'homme qui lui permette de sortir de la 
causalité qui domine habituellement tous ses actes, afin d'accomplir un acte 
(désintéressé) au service de Dieu, acte qui n'appartient pas au monde de la causalité et 
des intérêts humains.   

c.  Ouverture grâce au libre arbitre  

Or, l’homme dispose d’une porte pour sortir du monde de la causalité et de l'intérêt: le 
libre arbitre. La définition du libre arbitre est la possibilité pour l'homme d'agir librement 
sans aucune contrainte antérieure, échappant à toute causalité. Son choix n'est 
contraint par aucune cause extérieure et l'homme peut créer sa propre volonté ex nihilo.   

Un tel acte permet un don désintéressé de l'homme envers Dieu par la pratique des 
commandements qui sont les modalités du service divin. Ce don est de nature divine, 
car il est une création ex nihilo de l'homme qui choisit d'offrir une pensée une parole ou 
un acte, à Dieu. Ce don effectué librement dans l'intention de servir Dieu porte en lui-
même une parcelle divine, car il est entièrement consacré à Dieu et ne répond à 
aucune causalité humaine.   

d.  Image divine  

C'est pourquoi, le Rambam voit dans cette liberté de choisir entre le bien ou le mal, ce 
qui rend l'homme semblable à Dieu, cette image divine, le "צל� אלוקי�" du genre 
humain:  

                                                      
2 La volonté est à prendre ici comme une forme d'action humaine.  

    ''''הלכה אהלכה אהלכה אהלכה א' ' ' ' � הלכות תשובה פרק ה� הלכות תשובה פרק ה� הלכות תשובה פרק ה� הלכות תשובה פרק ה""""רמברמברמברמב

רשות לכל אד� נתונה א� רצה להטות עצמו לדרG טובה 
ולהיות צדיק הרשות הוא שכתוב בתורה ה! האד� היה כאחד 

כלומר ה! מי! זה של אד� היה יחיד , ממנו לדעת טוב ורע
בעול� ואי! מי! שני דומה לו בזה העני! שיהא הוא מעצמו 
בדעתו ובמחשבתו יודע הטוב והרע ועושה כל מה שהוא חפ' 

אלא כל [.  .  .  ] מי שיעכב בידו מלעשות הטוב או הרע  ואי!
אד� ראוי לו להיות צדיק כמשה רבינו או רשע כירבע� או 
חכ� או א סכל או רחמ! או אכזרי או כילי או שוע וכ! שאר כל 

ואי! לו מי שיכפהו ולא גוזר עליו ולא מי שמושכו , הדעות
לאי זו דרG לאחד משני הדרכי� אלא הוא מעצמו ומדעתו נוטה 

 .  שירצה

Rambam, lois du 

repentir, chap.  5, 

§ 1  
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e.  Bien et mal 

Il est important de préciser que, dans ce texte, les termes bien et mal n'ont pas un sens 
moral. En effet, le libre arbitre s'applique (au minimum) à tous les commandements de 
la Tora, or, il est clair qu'un grand nombre de ces commandements n'ont rien à voir 
avec la morale, citons notamment les notions de pureté et impureté, les fêtes, les 
mélanges culinaires interdits. Il faut trouver un autre sens au bien et au mal. Nous 
proposons donc la lecture suivante, qui n'est pas explicite dans le Rambam: le bien 
signifie un don désintéressé à Dieu, notamment par l'accomplissement des 
commandements, et le mal est la volonté d'élargir son moi et de rester dans le monde 
de la causalité au lieu de se donner à Dieu.   

f.  Commandements et libre-arbitre 

Les commandements de la Tora s’adressent au libre arbitre de l’homme en lui 
proposant de quitter le monde de la causalité, pour approcher l’Etre nécessaire. Cette 
soumission volontaire à la volonté divine, étant elle même une création ex-nihilo, fait 
entrer l’homme dans la sphère divine, extérieure à la causalité. A l’image de Dieu, sans 
rechercher son propre intérêt, l’homme peut décider de s’approcher de Dieu, 
simplement parce qu’il le veut. Il peut également décider de s’en éloigner, par pure 
décision de sa part, sans être prédéterminé par quoi que ce soit.   

Revenons à Ra'hav. Le choix de Ra'hav n'est pas seulement une illustration 
dogmatique de la liberté humaine, il nous montre que la possibilité d'établir un lien 

réel avec le Dieu unique est ouverte à tous et toujours. Cette idée rejoint celle de 
l'envoi par Yéhochoua de nouveaux explorateurs, selon laquelle les actes facultatifs ne 
sont pas bons ou mauvais en soi, mais dépendent de l'intention de leurs auteurs.   

C'est le sens du long témoignage de Ra'hav aux explorateurs sur la peur des habitants 
et le motif de son adhésion au monothéisme juif (v. 9-11): Ra'hav est présentée comme 
une femme qui a choisi, librement et par sa propre réflexion, de rejoindre le Dieu unique.   

     Rambam, lois du repentir, chap.  5, § 1 

"A tout homme a été donné le libre arbitre. S’il désire s’engager dans 
la voie du bien et être un juste, il ne tient qu’à lui. S’il veut, au 
contraire, s’engager dans la voie du mal et être un méchant, il lui est 
tout loisible également. C'est l'intention du verset quand Il (Dieu) dit: 
"L'homme est donc notre semblable, en ce qu'il connaît le bien et le 
mal". En d’autres termes: voici que le genre humain est devenu 
unique dans l’univers et qu’il n’en est aucun autre qui lui soit 
comparable sous le rapport de son autonomie, car par son 
entendement et sa pensée discernant le mal et le bien, il fait l’un ou 
l’autre selon ce qu’il désire et sans qu’il soit personne qui puisse 
empêcher sa main de l’accomplir. […] En fait, tout homme a la 
possibilité d’être un juste comme Moïse, notre maître, ou un méchant 
à l’instar de Jéroboam, un sage ou un sot, un coeur tendre ou une 
âme cruelle, un avare ou un prodigue et ainsi pour tous les autres 
penchants. Et il n’est personne qui le contraigne ou qui prédétermine 
sa conduite, personne qui l’entraîne dans celle qu’il désire".   
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Le midrach suivant qui compare la démarche de Ra'hav et de Yitro, a bien vu que 
Ra'hav est un modèle de libre arbitre:  

 

 

Pour ouvrir la question du libre arbitre avec les élèves - et 
avec soi-même - il faut exclure ce débat du domaine 
philosophique, qui est délicat et qui ne tient pas compte du 
vécu humain, pour le ramener sur le terrain de notre vécu 
intérieur.   

Il faut donc chercher en quoi notre comportement quotidien 
dévoile que nous considérons l'homme comme un être libre, 
ou comme soumis à un enchaînement inéluctable de 
causes.   

On peut soulever le débat suivant:  

Même s'il n'est pas simple d'expliquer intellectuellement que 
l'homme est libre, quelle perception avons-nous de nous-
mêmes? Avons-nous l'impression d'avoir le choix et la 
possibilité de faire ce que nous voulons? Si nous pensons 
être dominés par une chaîne de causalité inéluctable, 
pourquoi agir?   

Il semblerait que l'activité humaine implique une confiance 
dans notre pouvoir d'être maître de notre destin.   

    שמות רבה פרשה כזשמות רבה פרשה כזשמות רבה פרשה כזשמות רבה פרשה כז

, אליG גוי� יבואו מאפסי אר'[.  .  .  ] ד "א וישמע יתרו הה"ד
הלא .  .  ]  [. ה כשעשית לנו נסי� בי� "אמרו ישראל להקב

Gשנאמר ותאמר אל האנשי� , שמעה רחב ובאה ודבקה ב
' לכ� את האר' כי שמענו את אשר הוביש ה' ידעתי כי נת! ה
  את מי י� סו<

Midrache Raba section 27 

Autre explication. Yitro a entendu: là dessus il est dit: les peuples 
viennent à Toi des extrémités de la terre: Israël a dit devant Saint béni 
soit-il: Quand tu nous a fais des miracles sur la mer rouge […] Ra'hav 
a entendu, elle est venue et elle s'est attachée à Toi, comme il est dit: 
Car nous avons appris comment l'Eternel a mis à sec devant vous les 
eaux de la mer rouge.   
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Comme Yitro, Ra'hav a été interpellée par les miracles, ce qui l'a amenée à comprendre 
l'unicité de Dieu et sa suprématie absolue, qui est la base du monothéisme juif. Ra'hav 
fait partie de ces peuples qui viennent du plus loin, par la force de leur volonté.   

Voici un autre midrach qui souligne que Ra'hav a découvert Dieu de sa propre initiative:  

 

 

Puisque Ra'hav a choisit de faire place en elle à l'Etre, à l'existence nécessaire et infinie, 
au-delà de sa perception sensorielle, elle a mérité d'engendrer le prophète Ezéchiel 
dont la perception de Dieu a dépassé celle des autres prophètes.   

 

2.  L'ENNEMI QUI REJOINT LA CAUSE DU PEUPLE   

 
 

 

L'apparition de Ra'hav déjoue le clivage traditionnel ami/ennemi, qui réconforte l'esprit 
nationaliste. Le texte se focalise sur une cananéenne qui rejoint la cause du peuple juif, 
pour nous apprendre que face au libre arbitre, face à la question du choix entre bien et 
mal, il n'y a ni ami ni ennemi, il y a un homme qui choisit librement. L'ennemi cananéen 
peut, s'il le choisit, devenir ami en un instant. C'est pourquoi le texte s'intéresse à son 
sort après la prise de Yéri'ho (chap.6) et prend soin d'indiquer qu'elle a intégré le peuple.   

  

    [[[[רמז זרמז זרמז זרמז ז[[[[ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב 

, אלהיכ� הוא אלהי� בשמי� ממעל ועל האר' מתחת' כי ה
ניחא , אלהיכ� הוא אלהי�' את אמרת כי ה, לרחבה "אמר הקב

את אמרת מה שלא ראית בעיניG , שמא בשמי� ממעל, באר'
יחזקאל (א "כמד, חייG שבנG עומד ורואה מה שלא ראו הנביאי�

  נפתחו השמי� ואראה מראות אלהי�) 'פסוק א' פרק א

Yalkout Chim'oni, Josué, chap.  2 (§ 7)))) 

C'est qu'aussi l'Eternel, votre Dieu, est Dieu en haut dans le ciel 
comme ici-bas sur la terre: le Saint béni soit-il dit à Ra'hav: tu as dit: 
C'est qu'aussi l'Eternel, votre Dieu, est Dieu en haut dans le ciel 
comme ici-bas sur la terre. Sur terre, soit, mais au ciel comment le 
sais-tu? Puisque tu as proclamé ce que tu n'as pas vu de tes yeux, je 
jure sur ta vie que ton fils verra ce que les autres prophètes n'ont pas 
vu. Comme il est dit (sur Ezéchiel, dans Ezéchiel 1, 1): Les cieux se 
sont ouverts et j'ai vu des visions divines.   

 

D'après vous, est-il ordinaire d'ouvrir l'histoire d'une conquête 
par celle d'un ennemi qui rejoint notre cause, non par peur mais 
par conviction?   

Quelle image est donnée par le texte sur le clivage traditionnel 
entre bons et mauvais (très ou trop rassurant)?   
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Dans ce sens, le midrach suivant souligne que la notion d'ennemi disparaît quand on 
est face à un juste:  

 

 

Ce midrache indique que Dieu cherche les justes où ils sont, même chez l'ennemi, 
comme Ra'hav.   

Le midrach suit l'esprit du texte qui focalise notre attention sur la qualité des êtres et 
non sur leur appartenance nationale.   

3.  LE PARCOURS DE RA'HAV  

 
 

 

On constate une insistance du texte sur l'état de courtisane de Ra'hav, puis le texte 
tient à préciser qu'elle est sauvée par Yéhochoua en personne et qu'elle entre dans le 
peuple juif (chap.6 v.25). Cette double insistance nous donne l'image d'une femme qui 
est passée du pire au meilleur. La puissance du libre arbitre revêt une nouvelle 
dimension: la porte du meilleur est toujours ouverte au pire. L'homme peut librement 
passer de la situation de plus éloigné à celle de plus proche. Le midrach est sensible à 
ce renversement et souligne ce parcours incroyable:  

    קהלת רבה פרשה הקהלת רבה פרשה הקהלת רבה פרשה הקהלת רבה פרשה ה

ומות ה רואה איזה צדיק בא"כל זמ! שה� עושי� רצונו של הקב
העול� כגו! יתרו רחב ורות וכגו! אנטונינוס מביאו ומדבקו 

  בישראל

Midrache Raba Kohelet, section 5 

Tant qu'Israël accomplit la volonté divine, quand le Saint béni soit-il, 
voit un juste, dans les peuples du monde, comme Yitro, Ra'hav, Ruth, 
et comme Antonin, ils les amènent à entrer dans le peuple d'Israël.   

 

1. Vous croyez-vous capables de passer du pire au 
meilleur, ou l'inverse?   

2. Une vie de Tora donne-elle sa chance à chacun?   

3. Que pensez vous du parcours de Ra'hav?   
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    [[[[רמז טרמז טרמז טרמז ט[[[[ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב 

ולא קמה עוד רוח באיש ' גו' כי שמענו את אשר הוביש ה
מנא , איקשוי לא איקשו' לאשמועינ! דאפי[.  .  .  ] , מפניכ�

ידעה דאמר מר אי! לG כל שר ונגיד שלא בא אל רחב הזונה 
וזנתה כל , שני� היתה כשיצאו ישראל ממצרי�' אמרו בת י

, גיירהלסו< חמשי� שנה נת, ארבעי� שנה שהיו ישראל במדבר
בנדה (בשלשה חטאתי לפניG בשלשה , ע"אמרה לפניו רבש

שנאמר , מחול לי בחבל בחלו! ובחומה) בחלה ובהדלקת הנר
א אומר זכתה "ומה שכר נטלה על כG ר', ותוריד� בחבל וגו

, וחלקיה, ואלו ה� ירמיה, שיצאו ממנו שמנה נביאי� וכהני�
  , ושלו�, חנמאל, ברוG ב! נריה, ומעשיה, ושריה

Yalkout Chim'oni, Josué, chap.  2 (§ 9)))) 

Car nous avons entendu que Dieu […] et aucun homme ne s'est plus 
senti avoir un souffle devant vous!  […] Cela nous apprend qu'ils ne 
pouvaient même pas être en érection (terrassés par la peur du peuple 
juif). Comment Ra'hav le savait-elle? Un maître a dit: Il n'y a pas un 
seul prince ou ministre qui n'a pas eu de rapport avec Ra'hav la 
courtisane. On a dit: elle avait 10 ans quand Israël est sorti d'Egypte, 
elle s'est prostituée pendant les quarante ans où Israël était dans le 
désert et elle s'est convertie en fin de sa cinquantième année. Ainsi 
elle s'est adressée à Dieu: Maître du monde, j'ai fauté en trois 
endroits, (nidda, 'halla et allumage des lumières de chabbat), 
pardonne moi, par la corde, la fenêtre, et la muraille, comme il est dit: 
Elle les fit descendre à l'aide d'une corde…Quelle est sa 
récompense? Rabbi Eliezer dit: elle a mérité de compter 8 prophètes 
cohanim dans sa descendance, dont voici la liste: Jérémie, 'Hilkiya, 
Cheraya, Ma'aséya, Barou'h fils de Nériya, 'Hanam'el, et Chaloum.   
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Un autre midrach souligne que le passé de Ra'hav était déshonorant en tous points:  

 

 

Ces deux midrachim comprennent que l'enseignement du texte pour chacun de nous 
est le parcours exceptionnel de Ra'hav, qui est passée du pire au meilleur. C'est 
pourquoi ils abondent dans la description de la situation d'éloignement de Ra'hav dans 
son état de courtisane.   

Les midrachim confirment l'interprétation de l'état de courtisane, comme illustration de 
la puissance du libre arbitre.   

4.  RAPPORT AU GROUPE ET RAPPORT A L'INDIVIDU  

Le midrach rapporte que Yéhochoua s'est marié avec Ra'hav. Le Radak rapporte deux 
réponses des richonim3 pour résoudre la question de l'interdiction toraïque d'épouser 
une femme des 7 peuplades:  

                                                      
3  Il s'agit du Rambam, (Issouré Bia chap.12, §17) et du Bahag (chap. 48, Hil'hot 
Na'halot, p. 539). Voir également Talmud Méquila 14b, et tossafot :   דאיגייראה "ד 
 

    ה כטה כטה כטה כט""""ספרי זוטא פרק י דספרי זוטא פרק י דספרי זוטא פרק י דספרי זוטא פרק י ד

יהודה אומר ארבעה שמות של ' ר, וילכו ויבאו בית אשה זונה
א רחב הזונה "ד, נקרא שמה רחב הזונה כשמה.  גנאי היה לה

שהיתה מזנה ע� בני המדינה מבפני� וע� הליסטי� מבחו' 
[.  .  .  ] א "ד.  כי ביתה בקיר החומה ובחומה היא יושבת' שנא

� רעי� וקשי� שהיתה מאר' כנע! ולא היה באר' כנע! בני אד
  .  מאנשי יריחו מאות! שכתוב בה! כלייה[.  .  .  ] א "ד.  מה�

Sifri Zouta, chap.  10, § 29 

Ils sont allés et sont entrés dans la maison d'une courtisane: Rabbi 
Yéhouda dit: Elle portait un nom quadruplement dégradant: elle portait 
le nom de "Ra'hav la prostituée". Autre explication: "Ra'hav LA 
prostituée", car elle avait commerce avec les citoyens par l'intérieur de 
sa demeure et avec les brigands par l'extérieur, comme il est dit car 
sa maison était dans l'épaisseur de la muraille et elle demeurait dans 
la muraille (v.15).  Autre explication: […] Elle était de Canaan et des 
plus mauvais et des plus durs du pays. Autre explication: […] Elle était 
de Jéricho, ville qui a mérité l'extermination.   
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En marge de ce débat hala'hique qui divise les richonim, l'image reflétée par l'épisode 
de Ra'hav est la différence entre la considération d'un groupe et d'un individu.  
L'interdiction de mariage avec les 7 peuples découle d'un rapport pragmatique au 
groupe et l'entrée de Ra'hav dans le peuple juif, d'un rapport réaliste à l'individu.   

L'interdiction de se marier avec les 7 peuples est justifiée par la Tora par un risque de 
glissement vers d'idolâtrie:   

    ק יהושע פרק וק יהושע פרק וק יהושע פרק וק יהושע פרק ו""""רדרדרדרד

ויש בו דרש כי יהושע לקח רחב [.  .  .  ]  –החיה יהושע ) כה(
וא< על פי שכתוב בשבעה אומות לא תתחת! [.  .  .  ] לאשה 

ב� אמרו כי רחב ובית אביה נכרי� היו באר' ולא היו משבעה 
גוי� ויש מי שאומר כי כשנכנסו מרגלי� ששלח יהושע ביריחו 

כל זה למי שאמר כי נתגיירה ועדיי! לא נכנסו ישראל לאר' ו
  : כתיב לא תתחת! ב� בגיות! כתיב

Radak sur Josué, chap.  6 v.  25 

Sauvée par Josué: […] Un midrach dit que Yéhochoua a pris Ra'hav 
pour femme. […] Quoiqu'il soit dit sur les 7 peuples: "Tu ne te 
marieras pas avec eux", on a répondu que Ra'hav et sa famille étaient 
des étrangers sur la terre et n'étaient pas des 7 peuples. Une autre 
opinion dit qu'elle s'est convertie lors de la venue des explorateurs à 
Jéricho, avant l'entrée du peuple sur la terre. Cette opinion suit celle 
qui limite l'interdiction selon laquelle "Tu ne te marieras pas avec eux", 
à tant qu'ils sont non juifs, (mais leur conversion lève cette 
interdiction).   

 

Radak sur Josué, 

chap.  6 v.  25  
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Quand la Tora est face à un groupe, elle doit le définir selon des critères pragmatiques 
de définition d'un groupe, d'où l'interdiction de se marier avec tout le groupe 
problématique. Selon un critère de groupe, le mélange avec les peuples idolâtres est un 
danger pour la singularité du peuple juif. Pour préserver le monothéisme on doit 
s'écarter des groupements idolâtres. Il s'agit d'un rapport pragmatique au groupe.   

Par contre, face à un individu qui adhère au monothéisme juif et qui le prouve par des 
actes de bravoure (et non de bravitude) jusqu'à se convertir, il n'est pas juste d'utiliser 

    דברי� פרק זדברי� פרק זדברי� פרק זדברי� פרק ז

ִ(י יְבִיאJֲ יְקֹוָק א8ֱהֶיJ אֶל הָ)רֶ' אֲֶ�ר א5ַָה בָא ָ�ָ+ה לְר5ָ�ְִ* ) א(
וְנַָ�ל �וֹיִ� רִַ"י� מ1ִָנֶיJ הַח5ִִי וְהִַ�רְָ�ִ�י וְהָאֱמֹרִי וְהְַ(נַעֲנִי וְה1ְַרִִ@י 

  : Kָ וְהַחִִ�י וְהַיְב�סִי ִ�בְעָה גוֹיִ� רִַ"י� וַעֲצ�מִי� מִ+ֶ 

�נְתָנָ� יְקֹוָק א8ֱהֶיJ לְפָנֶיJ וְהִִ(יתָ� הַחֲרֵ� 5ַחֲרִי� אֹתָ� 8א ) ב(
  : תִכְרֹת לָהֶ� ְ"רִית ו8ְא תְחֵָ/�

  : ו8ְא תִתְחJ5ְ"ִ �"ָ !5ֵַ 8א ת5ִֵ! לִבְנוֹ �ב5ִוֹ 8א ת6ִַח לִבְנJֶ) ג(

ד� א8ֱקי� אֲחֵרִי� וְחָרָה 7< יְקֹוָק ִ(י יָסִיר אֶת ִ"נJְ מ7ֵחֲרַי וְעָבְ ) ד(
  : ָ"כֶ� וְהְִ�מִידJְ מַהֵר

ִ(י אִ� ֹ(ה תַעֲ-� לָהֶ� מִזְְ"חֹתֵיהֶ� 5ֹ5ִצ� �מֵַ?בֹתָ� 5ְַ�ֵ"ר� ) ה(
  : וַאֲֵ�ירֵהֶ� 5ְגֵַ=ע�! �פְסִילֵיהֶ� 5ְִ-רְפ�! ָ"אֵ�

א8ֱהֶיJ"ְ J ָ"חַר יְקֹוָק א8ֱהֶיJ לִהְיוֹת  ִ(י עַ� קָדוֹ� א5ַָה לַיקֹוָק) ו(
  : לוֹ לְעַ� סְג#ָ.ה מִֹ(ל הָעִַ+י� אֲֶ�ר עַל 1ְנֵי הָאֲדָמָה

Deut.  chap.  7 v.  1-6 

1 Lorsque l'Éternel, ton Dieu, t'aura fait entrer dans le pays où tu te 
rends pour le conquérir; quand il aura écarté de devant toi ces 
nombreuses peuplades, le Héthéen, le Ghirgachéen, l'Amorréen, le 
Cananéen, le Phérézéen, le Hévéen et le Jébuséen, sept peuplades 
plus nombreuses et plus puissantes que toi;  

2 quand l'Éternel, ton Dieu, te les aura livrés et que tu les auras 
vaincus, tu les frapperas d'anathème. Point de pacte avec eux, point 
de merci pour eux!   

3 Ne t'allie avec aucun d'eux: ta fille, ne la donne pas à son fils, et sa 
fille, n'en fais pas l'épouse du tien!   

4 Car il détacherait ton fils de moi, et ils adoreraient des divinités 
étrangères, et la colère du Seigneur s'allumerait contre vous, et il vous 
aurait bientôt anéantis.   

5 Non, voici ce que vous devrez leur faire: vous renverserez leurs 
autels, vous briserez leurs monuments, vous abattrez leurs bosquets, 
vous livrerez leurs statues aux flammes.   

6 Car tu es un peuple consacré à l'Éternel, ton Dieu: il t'a choisi, 
l'Éternel, ton Dieu, pour lui être un peuple spécial entre tous les 
peuples qui sont sur la face de la terre.   

 

Deut.  chap.  7 v.  

1-6 
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un critère de groupe. Dans ce cas, il faut regarder l'individu selon des critères qui le 
considèrent en tant qu'individu.   

Le midrach suivant souligne que Ra'hav prouve par ses actes la sincérité de sa 
conversion et de son adhésion à la Tora, car elle est prête à sacrifier sa vie pour sauver 
les explorateurs:  

 

 

Cette lecture - non hala'hique - est celle du midrach, qui présente Ra'hav comme une 
femme qui appartenait bien aux sept peuples:  

    רבה פרשה ברבה פרשה ברבה פרשה ברבה פרשה ב    רותרותרותרות

ותאמר כ! באו אלי , שכיזבה למלG יריחו L ואנשי כוזבא 
  .  האנשי� ולא ידעתי מאי! המה

  .  שנתייאשה מ! החיי� Lויואש 

  .  שהתקינה עצמה לשריפה L ושר< 

שבאת ועילת במעשיה הטובי� לפני אביה  Lאשר בעלו למואב 
  .  שבשמי�

ורה שראתה ונדבקה בישראל שקבלו את הת Lוישובי לח� 
  [.  .  .  ] שנקראת לח� 

Midrache Raba Ruth, section 2 

 Elle a menti au roi de Jéricho, en disant: les hommes :ואנשי כוזבא
sont effectivement entrés ici mais j'ignorais leur origine.   

   .Elle a désespéré de la vie :ויואש

   .Elle s'est préparée à être brulée :ושר<

 Elle est venue et elle a influé par ses bonnes :אשר בעלו למואב
actions devant son père qui est au cieux.   

 ,Elle a décidé de s'attacher à Israël qui a reçu la Tora :וישובי לח�
appelée du pain.  […] 
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Le midrach est donc sensible à l'exception constituée par le cas de Ra'hav à la règle 
générale qui s'applique aux sept peuples en tant que groupe.   

On peut utiliser cette opposition individu/groupe pour proposer une définition du racisme: 
Juger un cas individuel selon un critère de groupe.   

Quand on est face à un individu, la volonté de réduire l'individu au groupe auquel il 
appartient est une forme de racisme, car elle provient d'une volonté de s'élever soi-
même en écrasant  un autre.   

Quand on est face à un groupe et qu'on est obligé de le considérer comme ce qu'il est, 
c'est-à-dire un groupe et que la définition qu'on lui donne n'est pas le fruit d'une volonté 
de s'élever en rabaissant le groupe, mais qu'elle découle d'un comportement 
pragmatique face à ce groupe, il n'y a pas de racisme.   

Ce rapport pragmatique au groupe, apparaît déjà dans la justification par la Tora de 
l'interdiction de mariage avec les 7 peuples:  

 

 

On n'est plus étonné lorsque le rapport pragmatique au groupe se transforme 
radicalement face à l'individualité de Ra'hav, quand le successeur de Moche notre 
maître, décide de se marier avec elle4. C'est l'intention du texte qui précise que Rah'av 

                                                      
4 Au niveau hala'hique, ce point reste un débat entre les richonim. Selon le Rambam, il 
est également une conclusion hala'hique.   

    [[[[רמז זרמז זרמז זרמז ז[[[[ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב ילקוט שמעוני יהושע פרק ב 

ומה א� מי שהיתה מע� שנאמר בו לא תחיה , ו"הלא דברי� ק
ישראל שעושי! , על שקרבה עצמה כG קרבה המקו�, כל נשמה

  ".  את התורה עאכ

Yalkout Chim'oni, Josué, chap.  2 (§ 7)))) 

Un raisonnement à fortiori s'impose: si une femme qui appartenait à 
un peuple sur lequel il est dit: Tu ne laisseras vivre aucune âme, 
parce qu'elle s'est rapprochée (de Dieu), a mérité d'être accueillie par 
Dieu, le peuple juif qui accomplit la Tora, (le sera) à plus forte raison.   

 

    ''''דדדדL L L L ''''גגגג' ' ' ' פספספספס, , , , דברי� פרק זדברי� פרק זדברי� פרק זדברי� פרק ז

ִ(י יָסִיר אֶת ִ"נJְ מ7ֵחֲרַי וְעָבְד� א8ֱקי� [.  .  .  ] ו8ְא תִתְח5ֵַ! ָ"� 
  : אֲחֵרִי� וְחָרָה 7< יְקֹוָק ָ"כֶ� וְהְִ�מִידJְ מַהֵר

Deut.  chap.  7 v.  3-4 

Ne t'allie avec aucun d'eux: […] Car il détacherait ton fils de moi, et ils 
adoreraient des divinités étrangères et la colère du Seigneur 
s'allumerait contre vous, et il vous aurait bientôt anéantis.   
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est sauvée par Yéhochoua en personne (chap.6 v.25). Loin de toute discrimination, 
l'individu est considéré uniquement selon ses actes.   

De ce passage nous retiendrons un point central:  

L'histoire de Ra'hav n'est pas un récit historique au sens de l’intérêt accordé aux faits 
généraux et non aux détails d'individus isolés. Il est plutôt un regard subjectif qui 
s'intéresse au débat religieux intérieur qui anime ses acteurs. Yéhochoua choisit de 
relater l'histoire d'une femme exceptionnelle qui, par la force de son libre-arbitre, est 
devenue un enseignement vivant de Tora pour tous et pour toujours.   

Même quand Yéhochoua se trouvera face aux sept peuplades, à la veille de la guerre, 
nous verrons qu'il leur proposera la fuite, la capitulation et en dernier recours, la guerre.  
Yéhochoua croit donc dans le libre arbitre de la collectivité comme de l'individu5.   

 

                                                      
5 Voir notamment: Talmud de Jérusalem, Chévi'it, chap. 6, 1: 

דאמר רבי שמואל בר נחמ! שלש פרסטיגיות שילח יהושע לאר' ישראל עד  
שלא יכנסו לאר' מי שהוא רוצה להפנות יפנה להשלי� ישלי� לעשות 

  .מלחמה יעשה 
Voir également : Rambam, Hil'hot mela'him, chap. 6, §5 et commentaire du Ramban sur 
Deut. 20, 10. 
 
 


